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Note sur Gislebert de Mons, redacteur 
de chartes. 

Par Fernand Vercauteren. 

Le chroniqueur Gislebert de Mons occupe' une place de choice dans 
l'historiographie medievalel). Ne entre 1140 et 1150, et sans doute plutöt 
aua environs de cette derniere date2), it fut successivement chapelain, 
clerc, notaire et chancelier du comte de Hainaut Baudouin V (1171-1195) 
qu'il servit egalement au tours de delicates negotiations politiques pour- 
suivies dans nos principautes, en Allemagne et en Italic. Apres la mort de 
son maitre, Gislebert qui cumulait de nombreux benefices ecclesiastiques, 
semble s'etre retire de la vie publique active. Il consacra ses premiers 
loisirs ä la redaction d'une chronique qu'il ecrivit durant l'annee 1196. 
C'est avant tout une histoire du comte Baudouin V, precedee d'une intro- 
duction assez ample dans laquelle 'il rattache ce regne ä, ceux de ses 
predecesseurs de la maison de Flandre-Hainaut: Baudouin H (1071-1098), 
Baudouin HI (1098-1120) et Baudouin IV (1120-1171). Sur ces trois 
derniers princes o Gislebert ne possede que des renseignements incomplete 

et incertains ..., c'est seulement ä partir du 30 mars 1168, jour oü le futur 
Baudouin V fut adoube chevalier, que le recit prend le caractere d'une 
chronique, suivant fidelement les evenementsn3). 

Gislebert fut done des sa jeunesse un fidele collaborateur et un con- 
seiller avise du prince hennuyer dont il etait d'ailleurs le contemporain°). 
S'il est curieux d'observer que c'est A partir de l'adoubement de Baudouin V 

- le 30 mars 11685) - que, dans la chronique, le recit de Gislebert se 
developpe pleinement, it est non moins frappant de constater que c'est 
dans une charte de 1169, donee conjointement par Baudouin IV et son 

1) Nous utilisons 1'excellente edition de La chronique de Gislebert de Mons publiee 
par L. VANDERKn DERE, Bruxelles, 1904. 

2) Le premier document dans lequel Gislebert est cite date de 1169 - voir 
infra, n. 6. - Il y porte le titre de chapelain ce qui suppose qu'il await an moires une 
vingtaine d'annees. Gislebert est decede le 1 septembre 1224. Il est donc raisonnable 
de placer an date de naissance peu avant 1150. 

3) VANDERKr DERE, Chronique de Gislebert de Mons, p. XXIV. 

4) Baudouin V doit etre ne vers 1150 sinon en 1150 meme. L. KöNIO, Die Polilik 
des Grafen Balduin V Lon Hennegau, daps Bul. de la Commission royale d'histoire 
de Belgique (B. C. R. H. ), t. 74,1905, p. 205. 

') GISLEBERT, Chronique, p. 95. 
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fits, quo le nom de Gislebert apparait pour Is premiere fois. Il porte dans ce 
document le titre de chapelain6). 

On a, depuis longtemps, souligne combien Gislebert se montre, en 
toutes circonstances, favorable it Baudouin V au point de meriter, non 
sans raison, le reproche d'une flagrante partialite'). Nous voudrions montrer, 
ici que le sentiment do fidelite, de devouement et de loyalisme politiquo 
qui anime Gislebert envers Baudouin V ne se manifeste pas seulement 
dann Is chronique dont il est l'auteur, mais se retrouve aussi dans le texte 
d'un certain nombre de chartes dont il est le redacteur ou le scribe et dans 
lesquelles il a rapporte quelques evenements saillants du regne do cc prince. 
Nous montrerons aussi que certaines habitudes redactionnelles propres a Is 

chronique sont empruntees a des chartes redigees par Gislebert dans Is 

chancellerie hennuyere. Subsidiairement nous signalerons que, grace ä ces 
memes habitudes redactionnelles, on peut reconnaitre le style de Gislebert 
daps plusieurs documents diplomatiques oa son nom ne figure pas. En 

conclusion de cette etude stylistique comparee de Is chronique et des 

chartes ecrites par Gislebert nous pourrons, peut-etre, upporter un element 
de reponse ä Is question qui reste toujours ouverte: la chronique do Gisle- 
bert est-elle - comme le pensait Van der Bindere - eure composition 
d'un soul jet, dont toutes les parties se tiennent organiquementu on est-elle, 
an contraire, comme le croyait Henri Pirenne, eure redaction provisoire, 
une oeuvre tout ä la fois ininterrompue et inachevee». -- 

Il subsiste, a notre connaissance, 116 actes diplomatiques dans les- 

quels le nom de Gislebert est cite ä quelque titre que ce soit. Dans son 
edition de Is, chronique L. Van der Kindere en await, en 1904, denombre 948). 
Avant lüi Reuses en await, en 1896-1897, compte 688) et Arndt, en 
1869,5510). Nous penson que ce total de 116 actes que nous sommes 
parvenus a reunir pourrait encore s'accroitre de quelques unites grace 
ä la decouverte de documents inedits. 

Relevons tout d'abord clans certaines chartes comtales hennuyeres 

quelques allusions ä des evenements politiques glorieux on favorables 

pour Baudouin V. 

a) Cartulaire de l'abbaye de Cy8oing, ed. DE COUSSENfAKER p. 38. L'original de 

ette charte est aua Archives departementales du Nord A Lille, 38 H. 71/335. 
7) $HUYGE S, Sur la valeur historique de la chronique de Gislebert de Mons, Bans 

Revue de 1'Instruction publique en Belgique, t. 32,1889, p. 301 et VANDERSINDERE 

op. Cit. P. XXXI. 
a) VANDEREINDERE, op. cit. p. VI. Dans lea regestes do Gislebert do Mons dresses 

par Vanderldndere, op. cit. pp. VIII-=, cot erudit a inclus lea passages de la 

chronique clans lesquels Gislebert est cite. 
a) E. REUSES, Les chancelleries injerieures en Belgique depuis leur origine 

juaqu'au commencement du %IIIe silde, Bans Analectes pour servir ä l'histoire 6celesia- 

stique de la Belgique, t. XZVI, 1896, pp. 136-146. 

10) M. G. H. SS. t. XXI, p. 486. 
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Le 28 avril 1180 la fille de ce dernier, Elisabeth, avait spouse le jeune 
roi de France Philippe-Augusten). C'etait uns alliance qui, en principe, 
devait jeter du lustre sur la maison de Hainaut; mais, en fait, ce manage 
fut malheureux et il fut une des causes des hostilites qui, durant cinq ans, 
opposerent le roi de France ä Philippe d'Alsace et a la maison de Cham- 
pagne12). D'autre part cc manage rests longtemps sterile a cause de 
1'extr6me jeunesse de la reine. Le 5 septembre 1187 celle-ei donna le jour a 
un fils, le futur Louis VIII; mais elle mourut deja le 15 mars 1190 ae0 de g 
vingt ans a peine3). 

Ce n'est qu'en 1188 que, pour la premiere fois, Gislebert fait allusion a 
cette alliance dans le texte d'une charter) et on peut penser que la naissance 
du fill de la reine Elisabeth y est sans doute pour quelque chose. 11lais 
il faut se souvenir aussi qu'apres l'accord conclu entre Philippe Auguste 
et Baudouin V en septembre 118415) les relations s'etaient, uns foil de plus, 
refroidies entre eux ä, 1a fin de l'annee 118616). L'annee suivante Baudouin V 
desireux de regler a son profit la succession namuroise comprit qu'il devait 
ä cette fin pouvoir compter ä la fois sur l'appui de 1'empereur et du roi de France. Aussi entreprit-il de les reconcilier et, en decembre 1187, une 
entrevue eut lieu entre les deux souverains pres de Mouzon et d'Ivois. 
Baudouin V, activement soutenu par Gislebert, joua un role important 
dans les negotiations et s'assura lee bons offices de Philippe Auguste et de 
Frederic Barberousse17). Apres ces entretiens Baudouin V regut le roi de 
France a Tournai et l'aida ä imposer son autorite sur cette villeiB). Des la 
fin de 1'annee 1187 les relations etaient done devenues excellentes entre 
le comte do Hainaut et son gendre19). Apres une brouille passagere qui 
dura de la fin de 1191 an debut de 1192 les rapports redevinrent tres 
cordiaux entre eux de 1193 a 119520). Aussi est-ce a partir de 1188 que, 
dann certaines chartes comtales, il est fait mention du mariage d'Elisabeth 

11) GL9LEBERT, Chronique, p. 130. 
12) J. JOHNEN, Philipp von Elsass, Graf von Flandern, dans B. C. R. H. t. 79, 

1910, p. 445 et suiv. 
u) GISLEBERT, Chronique, p. 199 et p. 245. A. CeaTEL*-iET, Philipp jI lqugusl, König von Frankreich, t. I, 1900. Beilage, pp. 19-28. 
14) L'acte, connu par une copie d'un cartulaire du XVO sihcle, a htb publi6 par 

L. DEVILLER3, Description analylique de cartulaires et de chartriers du Hainaut, t. I, 
1865, p. 263. II a hte redige par Gislebert. La formule de suscription Porte: Ego Bal. 

' duinus, comes Hainoensis, qui uzorem habebam sllargaretam, Philippi Flandrie et Viromandie comitis sororem, de qua filios habebam et filias quarum una erat Elyzabeth 
regina, Philippo Francorum regi desponsata. Ego, inquam, Balduinus qui primus 
Namucum possedi, notum fieri.. . 

1+) GISLEBERT, Chronique, p. 168. L. Kösia, op. cit. p. 260. 
11) L. Körrla, 

, 
op. cit. p. 287.17) 

GISLEBERT, Chronique, p. 201. L. Kö\Za, op. cit. p. 299. 
16) GISLEBERT, Chronique, p. 204. L. Köxlo, op. cit. p. 303. 

16) GISLEBERT, Chronique, p. 204. 

20) L. Köiaa, op. cit. p. 375 et suiv. 
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de Hainaut avec le roi de France: nous avons releve cette clause daps 

quatorze actes s'echelonant de 1188 a 119521). 

On sait qu'un des faits les plus importants du regne de Baudouin V 
fut 1'acquisition qu'il fit du comte de Namur'=). En 1184 it await obtenu 
de Frederic Barberousse un diplöme qui lui assurait Ia succession de cette 
principaute apres la mort de Henri l'Aveugle, le comte do Namur deja 

septuagenairc et qui n'avait pas d'enfants. Or, contre toute attento, la 

comtesse do Namur qui etait beaucoup plus jeune que son maxi donna 
le jour en juillet 1186 a une fille ce qui menagait de mettre a neant les 
, sees ambitieuses de Baudouin V sur le Namurois23). En juillet-aöut 1188 

ce dernier passe a faction: il s'empare de Namur et de toute la partie 
du comte situee sur la rive gauche de la Meuse et en novembre-decembre 
de Is meine annee it obtient, a la suite de negociations auxquelles Gislebert 

prit une part active, le titre de marquis et de prince de l'Empire du chef 
du 1Tamur0isu). Bien qu'ä la demande du roi des Romains it avait ete 

coavenu qu'on garderait provisoirement le silence sur ces faits jusqu'au 
decks du comte Henri de Namur ou jusqu'a la conclusion d'un accord 
entre lui et Baudouin Vu), Gislebert ne put s'empecher de proclamer la 

chose dans dens chartes datees respectivement de 1188 et de 1189 et 
redigees par 1ui). Dans Is, premiere - qui doit avoir ete donee en de- 

cembre 1188 ou, au plus tard avant le 9 avril 1189 s'il y est fait usage du 

style de Päques - Gislebert s'empresse d'ajouter a la titulature de 
Baudouin V les mots: qui primus Namucum possedi; dans dautre il ecrit 
tout au long: Balduinus qui primus Namucum possedit quod eum ex parte 
Henriei avunculi sui Namuci et Lusceleborc comitis, jure hereditario contin- 
gebat. On remarquera que dans ces deux documents le redacteur ne parle 
que de la possession de Namur; d'autre part, l'emploi de l'expression jure 
jureditario etait, en droit strict, assurement discutable, mais Gislebert en 

u) 1188, cf. supra, n. 14; 1189, Duyrv ER, Acles d documents anciens ... Nouvelle 
sirie, 1903, p. 147; 1192, acte inedit pour l'abba3e de Maubeuge et deux actes pour 
S. Waudru de Mons, L. DEVIrr. xns, Charles de Ste Waudru de Mons, t. I, 1899, 
no XVIII et XX; mai 1195, DEVU. LERs, op. cit. no XXIII; 8 decembre 1195, DuvWIER, 
Ades ... no 94, DEV1LERS, op. cit. n06 XXIV, XXV, XXVI, XXVII, MIRAEUS 
FOPPmis, opera diplomalica, t. I, p. 721; 13 decembre 1195, DmzVIER, Recherehes 

sur is Hainaut ancien, 1864, p. 668, no 153; 1195 (avant le 18 decembre). DEVILLERS, 
Description analytique ... t. I, p. 265. 

u) L'expose des faits se trouve essentiellement dans F. ROUSSEau, Henri 
1, Aveugle, comic de Namur et de Luxembourg, 1921. 

u) GISLEBERT, Chronique, p. 190 et RoussE&r, op, cit. p. 84 et suiv. 
u) GISLEBERT, Chronique, pp. 227-232 et L. Söuia, op. cit. p. 322. 

2s) GISLEBERT, Chronique, p. 232. 

u) DEVZZLERS, Description analytique... t. I, p. 263 et DovnzER, Acles, no 73. 
IA premier do ces documents n'est connu que par une copie; I'autre est conserve en 
original aux Archives depart. du Nord a Lille sous la cote 3457/743. Il so pourrait que 
des formules qui figurent Bans la charte dont nous n'avons qu'une copie aient etc 

sbregees par 10 copiste. 

16 mon., Bd. V. 
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fait precisement usage afin de dissimuler la maniere un peu insolite dont 
Baudouin V etait devenu comte de Namur. 

L'annee suivante le comte de Hainaut fit sa paix avec son oncle 
Henri 1'Aveugle - juillet 1190 - et 1'empereur confirma cet accord le 
23 septembre it In diete de Schwäbisch-Hall27). Ce brillant succes trouve 
aussitöt son echo dans une charte redigee et ecrite par Gislebert 

et par laquelle le comte fait une donation en faveur de son fiere naturel Guil- 
laume28). Le document qui n'est date que par l'annee de l'iricarnation 

- 1190 -a certainement ete promulgue durant les deuce on trois derniers 
mois de 1190 car it y est fait clairement allusion aus evenements de juillet 
et septembre; par ailleurs Gislebert se trouvait le 24 septembre it Schwä. 
bisch-Hall29) et le 29 septembre it Augsburg3O). 

Baudouin V prend dans cc document pour Is, premiere fois et officielle- 
ment le titre de marquis de Namur (Balduinus primus marchio Namucensis 
comm Hainoensis) et it fait savoir que, A l'intervention du roi des Romains 
Henri VI et des princes de 1Empire il a ete fait marquis de Namur et 
prince d'Empire. Apres avoir enumere les domaines qu'il cede it son fiere, 
Baudouin V ajoute que cette donation a ete faite avec l'agrement de 
Henri 1'Aveugle de qui it tient spar droit hereditaire et par abandon volon- 
taire* le Namurois (jure hereditario et ipsius dono). A 1'espression jure 
hereditario qui figurait dejä, dans l'acte precite de 1189, Gislebert a ajoute 
cette fois et intentionnellement, les mots et ipsius dono pour marquer le 
consentement personnel de Henri 1'Aveugle intervenu en juillet 1190. 

Une allusion plus breve mais non moins claire aus memes evenements 
figure aussi dans une charte privee de l'annee 1190 par laquelle wie cer- 
taine Agnes, veuve d'Hauwel de Quievrain, et ses fils donnent au chapitre 
de Cambrai, par l'intermediaire du comte Baudouin V, une partie de la 
dime de Quievrain31). Dans l'acte, qui est ecrit et souscrit par Gislebert, 
on lit en effet: et quia hujus beneficii pia collatio facia est per dominum 
marchionem Namucensem, Balduinum comitem Hainoensem qui Primus 
factus marchio, Namucum possedit, coAcessum est ipsi marchioni Namucensi 
et comiti Hainoensi quod ... 

A trois reprises le redacteur de l'acte fait 
resonner ici le titre de marquis dont venait de se parer Baudouin V. Dans 
une charte pour S. Aubain de Namur ecrite et souscrite par Gislebert 
en 1192 on retrouve encore, en des termes qui rappellent l'acte de 
Baudouin V de 1190 pour son" fiere Guillaume, un recit de l'accession du 
comte de Hainaut au Namurois32). 

37) GISLEBERT, Chronique, p. 245 et RoussEAU, op. cit pp. 100-101. 
23) DuvxvmR, Astes, no 74. Original aus Archives de 1'2tat ä Namur. 
20) GisLEBERT, Chronique, p. 249.30) GISLEBERT, Chroni ue 4 p... 54. 
i1) DuvrvrER, Ades, no 76. L'original est aua Archives depart. du Nord A, Lille: 

Cambrai, cathedrale, carton 6, pike 135. 
11) li immuS ForrE s, Opera diplomatica, t. I, p. 294. L'original de faste est perdu; le nom de Gislebert figure parmi les temoins et dann la formulo de souseription: Adum per manum Gisleberli praedidi, in Hannonia et in 2iamuco cancellarii mei. La formule do notification est ainsi redigee: Cognitum fiert solo oestrae discretioni 

good 
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- On constate done que Gislebert affectionne de glisser dans les documents 

diplomatiques qu'il redige et ecrit des ehors d'oeuvres* de caractere plutöt 
narratif qui sont 1'echo de ses preoccupations et qui sent destines A. mettre 
en relief les succes remportes par son maitre sur 1'echiquier politique et 
diplomatique. 

Durant les derniers mois de 1'annee 1191 et les premiers de 1'annee 

suivante d'importants evenements allaient occuper Is comte Baudouin V 
ä cause du deces, survenu en Terre Sainte le 1 juillet 1191, de Philippe 
d'-Alsace comte de Flandre et frere de la comtesse'Marguerite do Hainaut. 
Ce prince mourait sans laisser de posterite et le comte de Flandre devait, 

en principe, revenir ä sa seaur. Deja Baudouin V pouvait entrevoir que 
son sutorite allait s'etendre de la mer du Nord aus Ardennes. Le roi 
Philippe Auguste, qu'appuyait le due de Brabant, lui suscita cependant 
des difficultes mais finit par s'incliner et par reconnaitre les droits de 
pepouse de Baudouin V a, la succession comtale flamandea'). Le 1 mars 1192 
Baudouin V et Marguerite lui faisaient, ä Arras, hommage du chef de la 
Flandres') et en avril ils accomplissaient la meme ceremonie aupres de 
1'empereur Henri VI pour les fiefs imperiaus flamands3s). 

Baudouin V atteignait ainsi an sommet de sa puissance; Gislebert 

souligne ce triomphe avec grandiloquence dans trois chartes datees de 
1192 et dans dix actes donnes en 1195. Les trois documents de 1192, con- 
serves en expedition originale et ecrits de la main de Gislebert-16), rappellent 
qu'apres In wort de Philippe d'Alsace, Baudouin V et son epouse acquirent 
Ia Flandre; deux de ces chartes intercalent meme ä, ce propos une phrase 
hautement significative en soulignant que Baudouin V et ses predecesseurs 
s'etaient toujours desoles d'avoir ete depossedes du comte de Flandre. 
Ce texte doit etre rapproche des passages de la chronique - ecrite trois ou 
quatre ans plus tard - dans lesquels Gislebert rapporte les evenements 

qui precederent et suivirent la bataille de Cassel (22 fevrier 1071) et stig- 
matise 1'intervention de Robert le Frison qui out pour effet de priver la 

comtesse Richilde et son fils Baudouin II du comte de Flandre. Ce que 
Gislebert expose avec detail dans sa chronique se trouve deja en germe 
_ý . 
cum Dominus omnipotens ad honorem Namucensis castri, quod me ex parte avuneuli mei 
Henrici Comitis Namuci et Lusceleborg jure hereditario conlingebat, me sublimassel ei 
Henricus status Romanorurn imperator, ex honore ipsius caslri et ejus appenditiis, 
me marchionern et principem Imperii, praeeunte principum suorum judicio ei eorum 
subreniente eonsilio, Jeeisset ... 

K6, -, C;, op. cit. pp. 354--353. 

ax) GISLEBERT, Chronique, p. 275. u) GISLEBERT, Chronique, p. 277. 

M) Acte inbdit de Baudouin V pour Maubeuge de 1192 dont nous devons in 

communication h 1'obligeance de M. l'abbe Cornez. Deua actes pour Ste Waudru de Mons; 
DEVILLERS, Charles de S' Waudru, t. I, no' ZVIII et -X-X. Ces deux derniers originauz 
oat etb detruits dans l'incendie qui devora les archives de 1'etat il Mons en mai 1940. 
On en trouvera une reproduction photographique partielle, avec commentaire par 
H. Nelis, , ans 1-Album beige de diplomatique, 1909, planche XXV, no E et planche 
x: KVI, no F. 

W 
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dansle texte des deux chartes de 1192. Il nest meme pas certaines expres- 
sions et certaines allusions qu'on ne retrouve de part et d'autre: 

Chartes de 1192. Chronique § 8, p. 11, Chronique § 11, p. 16. 1.6-3. 
(Balduinus comes Hai- All quoque quam plures Sepedicta Richeldis 

et noie)... principatumFlan- nobiles et servilis condi- ejus filius Balduinus 
sic drie jure hereditario obti- cionis, relicta Flandria, do- a Flandrio injuste proraus 

nuit, quoquidem principatu lentes super domini sui expulsi manserunt. 
ipse B. et ejus antecessores eshereditatione cum sepe- 
se diu exheredatos fuisse dicta comitissa et filio ejus 
doluerant. Balduino Hanoniam inha- 

bitaverunt. 

C'est dans les dig chartes de 1195 qu'on trouve le developpement le 
plus complet des exposes historico-genealogiques dont Gislebert aime a 
emailler les documents rediges par lui daps la chancellerie comtale. De 
ces dix actes, trois seulement sont conserves en original; ils soot de la main de Gislebert37). Celui-ci y rappelle les noms des parents de Baudouin V et 
ceux de ses enfants, l'acquisition des comtes de Namur et de Plandre par 
ce prince, le mariage de sa fille Elisabeth avec Philippe-Auguste, le deces 
de son epouse Marguerite, inhumee it Bruges, et l'accession de son fits 
Baudouin VI, arme chevalier par l'empereur Henri VI, an comte de Flandre 
apres la mort de sa meres). 

37) Deux de ces originaux sont dates du 8 decembre 1195 et destines h Ste Waudru 
de Mons. DEVILLERs, Charles de Ste WI'audru t. I, no XXIV (original aua archives depart. 
du Nord a Lille, Cambrai, Cathedrale, carton 6, piece 145). Dans l'edition de DE. 
vILLEBS, op. cit. no XXIV, p. 41, il faut, A Is. cinquieme ligne, intercaler le mot comitis 
entre les mots Viromandie et sororem et ibid. no XXVII (original aua archives de I'Etat 
b, Mons, tresorerie no 8). Le troisieme est date du 13 decembre 1195 et destine au 
chapitre de In Salle le Comte on de S. Gery A Valenciennes, DuviviER, gecherches sur is Hainaut ancien, 1864, p. 668, no 153 (original aua Archiv. dep. du Nord a Lill e: 
chapitre de la Salle le Comte A Valenciennes, no 27). 

Trois autres originaux - dont un date de mai 1195 et denn dates du 8 decembre 
1195 - eapedies en faveur de Ste Waudru A Mons, out ete detruits en mai 1940. 
DEVILLERS, Charles de Ste TVaudru, t. I, n0e XXIII, XXV et XXVI. 

Quatre autres chartes ne sont connues que par des copies: actes do Baudouin V 
du 8 decembre 1195 pour le chapitre de Soignies (DuvrviER, Act es, no 94), du 8 de- 
cembre 1195 pour N. Dame de Conde (MEn. Eus-Forrmcs, Opera diplomatica, t. I, 
p. 721) du 13 decembre 1195 pour Solre-St Gery (Hvoo, Ordinis Praemonstratensis 
Annales, Preuves, t. I, p. LVIII; dans cot acte la formule historico-genealogique 

est incomplete sans douto paree qu'elle a ete abregee par le copiste) de 1195 (avant le 
18 decembre) pour l'abbaye d'Alne (DzvmL Rs, Description analytique t. I, p. 265). 

ie) Un do ces actes - celui date du 8 decembre 1195 et destine ä N. Dame de 
Conde, MmAEUS-ForrE: vs, op. cit. t. I, p. 721-presente une difficulte d'interpretation 
qu'il faut essayer de resoudre ici. Alors que tous les autres rappellent qu'apres le 
deces de Marguerite (15 novembre 1194) son fits Baudouin VI devint Comte do Plandre 
tandis que son mari Baudouin V continuait a regner sur le Hainaut et 10 Namurois, 
l'acte pour N. Dame do Conde s'eaprime de la sorte: Defuncla autem 3largareta 

... Balduinus eorum filius in eomitalum Flandrorum successit at patre suo saepediclo defuncto, Balduinus comitatum Haynoniensem et marchiam Namucensem Philippus 
ejus frater obtinuit. En d'autres termes, Gislebert rapporte done ici qu'apres le deces 
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Ces passages de caractere narratif sont de veritables hors d'oeuvres 

dans des documents diplomatiques. Dans plusieurs actes ils ne figurent 

d'ailleurs pas dans le corps de la charte mail it la fin de celle-ci sous forme 

d'unappendiceannonceparles mots: Ut autem pateat cunctis quis fuerit iste 

Balduinus comes at marchio, cum multi comites in Hainoia nomine Balduini 

fuerunt appellate, notum sit universes quod isle Balduinus comes ... 
Cette 

maniere particuliere d'introduire le recit se retrouve dans trois actes de 1192 

et dans un autre de mai 1195; apres la formule de date Gislebert place 

� point ou laisse un petit espace en blanc et commence par une majuscule 
Is, phrase: Ut autem ... qui se poursuit sur six ou sept lignes jusqu'au 

bas du parchemin$'). 
L'intention d'exalter la personne de Baudouin V est done evidente 

et Be marque notamment par le double emploi du demonstratif isle ou ille. 

on peut meme se demander si, en s'exprimant de la sorte des 1192, Gisle- 

bert n'a pas deja concu le plan qui sera it la base de sa chronique; nous 

do Baudouin. V (18 decembre 1195) le Hainaut fut donne a son feu n Baudouin VI 

(deja comte de Flandre) et Namur ä son autre fils Philippe. Comment s'expliquer 
is mention de ces evenements, necessairement posterieurs au 18 decembre 1195,. dans 

une eharte datee du 8 decembre! (Actum in aolennitate Conceptionis gloriosae Virginia 

3fariae, anno milleaimo centesimo nonegesimo quinto. ) Comment comprendre, d'autre 

part, que dams un acte, dresse au nom de Baudouin V, il soit fait mention du deces de 

1'auteur de l acte ? 
Il n'est pas possible de croire une datation defectueuse de l'acte vu la formule 

precise de la fete de 1'Immaculee Conception et vu le fait que, dans cinq autres actes 
de Baudouin V que soot tons dates du 8 decembre 1195 apparaissent lea memes temoins 

que dam l'acte pourN. Dame de Conde. D'autre part, dans sa chronique Gislebert 

fonrnit lea stipulations de cot acte (ed. VxN-DESma*-mnEE, p. 323, § 248) - it appert 
mime de ce passage que la charte telle quelle nous est transmise eat incomplete -. 
An paragraphe suivant (§249, p. 324) Gislebert donne egalement la teneur d'un 

autre ante pour le chapitre de Soignies date lui aussi du 8 decembre 1195 (ed. DvviviEn, 
Ades, no 94). Il eat done evident que ces deux actes sont strictement contemporains 
et que Is date du 8 decembre 1195 eat parfaitement correcte. 

Nous proposons la solution suivante de cette difficultk. En decembre 1195 
Baudouin V, sentant sa fin proche, a fait des donations a do nombreuses eglises et 

a fait expedier A. cette fin, un grand nombre de chartes (nous en possedons encore onze 

aujourd'hui). 
Il eat probable que Is, chancellerie n'a pas pu rediger en temps voulu 

tons ces documents; Iorsque le comte eat wort, le 18 decembre, Is charte destinee a 

N. Dame n'etait pas encore ecrite bien que l'acte juridique qui devait y titre consigne 

eut deja on lieu le 8 decembre. Gislebert aura done ecrit ou redige cette charte apres 
le 18 decembre - tout en Is, datant naturellement du 8 du memo mois - et it aura 

saui cette occasion pour y inserer la phrase citee plus haut et qui rappelle comment, 

apres Is mort de Baudouin V, sea principautes furent partagees entre sea deux fill. 

Ceci eat une preuve supplementaire du souci qu'avait Gislebert de consigner des 

faits historiques dans lea charter et d'y faire figurer notamment les dernieres actualites 
dont il await connaissance. 

s+) Acte inedit de 1192 pour 3faubeuge (original); denn actes de 1192 pour 
Ste Waudru, L. DEVU. r. Eas, Charles de St° li'audru, noa :,.; VIII et XX (originaux 

detruits en mai 1940 et reproduits en photographic dans l'Albutn beige de diplomatique, 

loc. cit. ). Acte de mai 1195 pour Ste Waudru, L. DEVnLEas, op. cit. no XXIII (original 
detruit en mai 1940). 
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avons, en effet, rappele plus haut que celle-ei comporte une introduction 

consacree aus premiers Baudouin et se continue par un expose detaille 
du regne de Baudouin V. 

Quoiqu'il en soit, nous pensons avoir montre que dann nombre de 
chartes redigees on ecrites par Gislebert celui-ci a mis en relief, en des 
passages qui relävent davantage du style narratif que du discours diplo- 
matique, les evenements les plus importants et les plus glorieux du regne 
de Baudouin V. Le but qui le fait agir comme redacteur de chartes est le 
memo que celui qui l'inspire comme auteur de la chronique: exalter la 
personne du prince qu'il sert. 

Lorsqu'on lit la chronique de Gislebert de Mons on ne pent pas ne 
pas titre frappe par l'importance que l'auteur attache ä 1'element genra. 
logique. Nombre de paragraphes sont de veritables enumerations dann 
lesquelles Gislebert rapporte les noms des descendants, des ascendants 
on des parents des personages dont il parlefl; il relate avee complaisance 
les mariages, les naissances, les deces et les accointances familiales non 
seulement des membres de la dynastie comtale hennuyere mais egalement 
d'une foule d'autres lignees apparentees ä celle-ei. On est veritablement 
ici en presence dune habitude redactionelle de la part de Gislebert, habitude 
qu'il a d'ailleurs en commun avec d'autres auteurs contemporains. On 
sait qu'ä l'origine de 1'historiographie flamande et hexinuyere on trouve 
d'abord des genealogies princieres; an XIIe siecle ce genre avait pris, en 
Hainaut, un developpement tout particulieru). Entre 1181 et 1184 avaient 
ete redigees ä 1'abbaye d'Anchin, sans doute sous l'inspiration de Bau- 
douin V, les Genealogiee Aquicinctinae2) qui decrivaient toute la lignee des 
comtes de Hainaut jusqu'ä Elisabeth, fille de Baudouin V et epouse de 
Philippe-Auguste. Nous avons deja signale plus haut que Gislebert fait 
frequemment mention de cette princesse et de son mariage dans nombre 
d'actes doves entre 1188 et 1195. Il semble qu'au moment nit cette union 
fut conclue (28 avril 1180) on ait, dann certain milieux, souligne l'origine 
modeste de la jeune reine; le chroniqueur contemporain Gervais de Canter- 
bury se fait notamment l'echo de cette rumeurn). Or sa chronique dont 
on a. dit avec raison la haute valeur mais aussi le caractere violent et 
partial'), a commence ä titre ecrite vers 1188. Ne peut-on penser que Gislebert 
en ait eu connaissance et que c'est pour refuter les allegations deplaisantes 

40) Signalons comme particuliPrement caracteristiques ä cet egard, les para- 
graphes 7,28,29,30,31,32,33,34,35,43,49, fi0,51,64,72,87. 

41) Voir d'interessantes remarques s1 cc sujet dans le recent article de M. K. F. 
WEaxES, Andreas van 3larchiennes, dans le Deutsches Archiv, t! IX, no 2,1952, p. 413. 

41) M. G. H. SS. t. XIV, pp. 619-622. 
4i) Anno gratiae MCLXXX, mense aprili, novus rex Franciae Philippus 

... desponsavit filiam comitis de Hano; unde suorum avunculorum oulniumque fere nobilium Franciae indignationem incurrit, eo acilicet quod ... uzorem de tam humili progenie 
sibi associare voluerit in reginam. It. H. F. t. XVII, p. 661. 

44) hior. i; v-rEa, Les sources de l'histoire de France, t. III, p. 14. 
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A, 1'egard d'Elisabeth qu'il insere, precisement ä partir de 1188, la: mention 
do son manage avec le roi de France dann les chartes dont il est l'auteur ? 

On gait aussi que Baudouin V aimait ii rappeler qua sa dynastie so 

rattachait aux Carolingiens at qu'il s'interessait meme aus ouvrages lit- 

teraires relatifs & Charlemagne45). Tout cela explique pourquoi Gislebert 
dann sa chtonique fait tine place aussi large aus renseignements d'ordre 

genealogique. Or cette emanie" apparait assez regulierement aussi" dann 
les chartes ecrites par lui avant 1196. De 1172 ä 1189 co developpement 

genealogique est assez bref: dans In formula de suscription des- actes, Gisle- 
bert rappelle que Baudouin est le cinquieme comte depuis le Baudouin 

qui est inhume A l'abbaye d'Hasnon, qui a possede conjointement in Flandre 

at le Hainaut at qui a ate investi de in regence du royaume do France44). 

A partir de 1188-1189 la formula se gonfle at, comme nous l'avons deja 

dit plus haut, Gislebert mentionne aussi les noms des parents de Bau- 
douin V, ceux de son epouse at de ses enfants. Ces formulas, qui soot 
courantes dans vingt cinq chartes an moires donnees entre 1172 at 1195, 

Be retroüvent aussi dans de nombreux passages de la chronique oil Gislebert 

recount tout naturellement aua habitudes redactionnelles qui lui sont 

propres comme scribe de chartes. Des expressions telles qua: Balduinus 
... 

qui Flandriam et Hanoniam possidebat; Balduinus 
... qui potenter et 

viriliter Flandrian et Hanoniam possedit et ... 
Franciam procuravit; Bal- 

duinus ... qui in monasterio Hasnoniensis cenobii, quod reedi f icaverat, 

sepuuus fuit, sont frequentes, ä in fois dans la chronique at dans les chartes. 
De meme la tournure ego. (ou ille) inquam, placee apres une enumeration 

comme pour permettre au lecteur do reprendre haleine avant le debut d'une 

nouvelle enumeration, est tin procede de style propre ä la chronique at 

aum charter ecrites ou redigees par Gislebert. 
Il est tine autre pratique stylistique qui frappe egalement dans cer- 

taines charter dont Gislebert est l'auteur; dans tine dizaine de cas au moires 
in formula de date est relativement developpee at de caractisre ä, la fois 
historique at chronologique. Gislebert se plait äy faire figurer non seule- 
ment plusieurs synchronismes empruntes au comput (concurrent, indiction, 

epactes) mais egalement des notations relatives aus pontificats des papes, 

a) A. HeaMEL, Die Entstehungszeit der Aachener Vita Karoli Magni und der 

Pseudaturpin, dans Quellen und Forsch. aus ital. Archiven und Bibl. t. XXXII, 

1942, p. 245. Forz, Le souvenir et la Ugende de Charlemagne dens I'Empire ger- 

iaanique mddii al, Paris, 1950, p. 221 et notes 103 et 104. 
44) Citons ä titre d'exemple Is formule de suscription d'un acta du 25 mai 1182 

our 1'eglise de Ninove (original aux Archives de 1'E tat ä Gand), ed. J. DES3iET, Corpus 

Chronicorum Flandriae, t. II, p. 782: Ego Balduinus, Dei gratia, a Balduino camite 

gui Hasnonium reedificavit, ubi et sepultus quiescit, qui et Franciam procuravit et 
Flandriae simul acfannoniae monarchiam Buis temporibus obtinuit, ego, inquam, ab illo 

Hannonensium comes quintus. 
Remarquons d'ailleurs que Gislebert commet ici tine erreur: le Baudouin qui 

exerga Is. regence en France nest pas Baudouin I de Hainaut (VI en Flandre) mais 
le comte de Elands Baudouin V. Il est tres curieux d'observer quo clans sa chronique 
Gislebert commet In memo faute, ed. Vd. ̀ 1Dr. RKI DEaE, p. 3 et n. 8. 
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aus regnes des empereurs, du roi de France, des archeveques et eveques 
de Cologne, Reims, Cambrai et Liege. Assurement de semblables redactions 
figurent aussi dans nombre d'autres chartes medievales, mais cette obser- 
vation renforce l'impression que le style de Gislebert est A la fois narratif 
et diplomatique. Dans sa chronique il use de tournures et de formules qui 
appartiennent ä la langue des chancelleries, dans les chartes il cede a son 
penchant de rapporter des evenements contemporains qui n'ont en fait 
rien ä voir avec la teneur de 1'acte et qui le font apparaitre plus comme 
un chroniqueur que comme un redacteur de chartes. En fait il y a, sous 
sa plume, melange du style subjectif propre aus sources narratives et du 
style objectif propre aus sources diplomatiques. Rien n'est plus caraeteri- 
stique ä cet egard que la formule de date suivante qui donne Presque un. 
apergu complet de la situation politique de l'Europe et qui figure daps dens 
chartes de 119847) : Actum anno Verbi incarnati MOCOLXXXXoVillo, 

pairs 
8anctissimo Innocentio papa sande romane et universalis ecdesie pontificatum 
regents, Adulpho archiepiscopo sande Coloniensis ecclesie dominium guber- 
nante, Alberto episcopo Leodiensi ecclesie presidents, Ottone nobilissimo viro 
milite strenuissimo duce Aquitanie, Henrici quondam Saxonum duels filio 
et Philippo duce Suevie, Frederici quondam Romanrum imperatoris filio, 
pro rege Theutonico et imperio Romanrum litigantibus, Philippo rege in 
Francia regnante, Richardo rege in Anglia [regnante et eodem in Nor- 
mannia et Aquitania et Andegavia dominante], dum sancta civh as Iherusalem 
a pagans christiane fidel inimicis occupata detineretur. La fin de Bette 
formule est ä rapprocher de la phrase suivante de la chronique: [rumoren 

... pervenerunt quod] ... civitas sancta Iherusalem ab inimicis f idei catholice 
occupata 8it48). 

Nous n'ignorons pas ce que la methode stylistique peut avoir de 
dangereux et il n'est que trop vrai qu'on en a fait, dans les dernieres decades, 
un emploi parfois abusif49). Ii n'en reste pas moires qu'on examen approfondi 
et critique du style de la chronique de Gislebert ferait apparaitre, plus 
clairement encore qu'on ne peut l'indiquer ici, les curieuses particularites 
que nous venons de souligner. 

. 
Nous n'hesitons done pas i affirmer, en conclusion de cet examen, 

qu'il existe un style qui est propre a Gislebert. Lorsque cc style apparait 
avec toutes ses caracteristiques bien determinees dann des documents 
diplomatiques oh le nom de Gislebert n'est cite ä aucun titre, peut-on en 
inferer que Gislebert est le redacteur de ces documents? Il convient d'etre 
prudent en cette matiere. L'appel ä la paleographie en cas de conservation 
des originaux, fournira, en tout etat de cause, un element d'appreciation 

'T) Acte pour le chapitre de Soignies, DuNivmR, Actes, no 127 (original perdu); 
acte pour S. Pierre de Namur, «'ALRAET, Ades de Philippe Ile Noble, comte et marquis' de Namur, 1949, p. 118, no 2 (original aux Archives de 1'B`tat ä Namur). 

43) ed. VANDEIu 1 DERE, p. 200. 

48) Marc Bloch a fait, ä ce propos, des remarques trýs pertinentes daps La Revue 
historique t. 168,1928, p. 113 et t. 170,1932, pp. 97-100. 
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particulierement precieux et efficace, car on connait 1'ecriture de Gislebert 

et on a pu reperer un certain nombre d'actes qui sont indubitablement 
de sa mainSO). Mais lorsque la comparaison pal6ographique no pout so 
faire, 1'etude de la redaction et du style des actes, peut fournir quelques 

resultats. C'est ce que montrera, pensons-nous, 1'examen des trois docu- 

ments suivants. 

Considerons d'abord une charte de Baudouin V pour l'abbaye de 
$autmont relative au partage de la foret de Broqueroie, donne en 1179. 
La formule de suscription y est redigee de la maniere suivante: Ego Bal- 
duinus, Dei gratia Hainoensium comes, quintus ab illo antiquo ... Balduino 

gui regnum Francorum sub Philippo honeste procuravit et qui Flandrensium 

et gainoensium comita. tus possedit, qui etiam Hasnoniense cenobium aedifi- 
cavit et bonis suis ditavit, in quo etiam sepeliri se fecit. On concbdera quo 
c'est bien lä une formule typiquement agislebertiennev et qu'il ya done 
de fortes presomptions pour que cc soit le chancelier de Baudouin V qui 
sit redige cot acte51). 

Le doute n'est absolument pas possible en ce qui concerne une charte 
du meme comte pour la memo abbaye datee de 119252); le document n'est 
connu que par une copie de cartulaire du XIII siecle, mais on y lit la 
formule suivante: Balduinus comes Flandrie et Hainoie et marchio primus 
1Vamuci, ille, inquam, B. qui uxorem habuit illustrem Margaretam, Philippi 

comitisFlandrie et Viromandie sororem, ex cujus parte principatum Flandrie 

obtinuit, quo ipse B. et ejus antecessores 8e diu exheredatos mansisse doluerant, 

gui etiam B. f iliam habuit Elysabeth, gloriosissimam Francie reginam; ille 

quippe B. qui ex parte Henrici, comitis'Namuci et Luscelenburgi, primus 
factus princeps et marchio imperii, Namucum obtinuit, universis Christi 
f idelibus tam f uturis quam presentibus in perpetuum. C'est exactement la 

meme formule qu'on retrouve dans les actes de 1192 et de 1195 dont il 
ete question plus haut; cette charte a done ete redigee soit directement 

par Gislebert soit d'apres un canvas etabli par lui pour les besoins de la 

chancellerie. 
La meme remarque s'impose ä propos d'un acte de Baudouin V du 

mois de juin 1194 pour le village de Moustier sur Sambre; le caracteristique 
hors-d'eeuvre historico-genealogique y figure en bonne place. Cc document 

conserve en expedition originale53) n'est toutefois pas de la main de Gisle- 
bert; il est muni de la formule de souscription suivante: Datum per manum 
Ludovici notarii mei. Ce fonctionnaire de la chancellerie comtale hennuyere 

Etis dans Album beige de diplomatique, 1909, planches XXV et XXVI. 
Le probmme effleure par Nelis serait a reprendre en s'inspirant aussi des remarques do 
REL7SE2; s, Les chancelleries inferieures en Belgique dans Analectes, t. XXVI, p. 135. 

a) DgVILLEBS, Description analytique, t. III, p. 260. L'original de cc document 

a ete detruit en mai 1940. 

u) Ibidem, p. 135- 
u) Du, ýn-IEx, Ades, no 86. Original aua Archives de l'. `tat & Namur. Chartes 

do Namur, no 13. 
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a done ecrit cet acte mais la redaction proprement dite du document incombe 
ä Gislebert, soit que cc dernier l'ait dicte it son subordonne, soit que le 
notaire ait fait usage d'une minute ecrite par Gislebert ou recopie cette 
formule sur un acte anterieur, soit encore qu'il ait employe une Sorte de 
formulaire qui ne pent titre que l'ceuvre de Gislebert. 

Ces constatations nous amenent ä poser la question suivante: n'etait-il 
pas d'usage dans la chancellerie des comtes de Hainaut d'employer des 
formules de caractere historico-genealogique et Gislebert n'aurait-il pas con. 
tinue, tout en la developpant, une tradition propre aux scribes qui, aux 
XIe et XIIe siecles, ecrivaient les actes des comtes? Nous ignorons ä dire 
vrai s'il y cut une veritable chancellerie comtale avant le regne de Bau- 
douin V") et, en 1'absence d'une etude sur cette question, en l'absence 
surtout d'une edition critique des chartes comtales de cette epoque, ii 
n'est guere possible de donner une reponse satisfaisante ä cette question. 
Nous avons toutefois releve dans dix chartes comtales donnees de 1065 ä 
1150-1159 de courtes formules de suscription dans lesquelles on indique 
1'ascendance du comte et dans lesquelles on fait aussi mention de certain 
evenements historiques : exercice de la regence en France durant la minorite 
de Philippe I par Baudouin V comte de Flandre, possession simultanee de la 
Flandre et du Hainaut par Baudouin I (VI en Flandre), restauration de 
1'abbaye d'Hasnon par le meme prince, adoubement de Philippe I roi de 
France). Ce sont lä des elements trop peu nombreux pour permettre des 
conclusions franches. 

. 
Malgre les lacunes de notre information it reste que certaines habitudes 

stylistiques de Gislebert etant connues, on peut lui attribuer la redaction 
de quelques documentes diplomatiques dans lesquels son nom n'est pas cite. 

Il importe encore de souligner un autre fait: le 18 decembre 1195 le 
comte Baudouin V decedait ä Mons'6). Gislebert cessa alors ode remplir 
des fonctions actives ä la cour de Hainaut"')* et profita de ses loisirs pour 
ecrire sa chronique durant l'annee 1196. Son nom est encore cite jusqu'en 
1224 dans soixante six chartes mais dans aucune de celles-ci on ne retrouve 
ces longues et pompeuses formules historico-genealogiques qui sont une 
indeniable caracteristique de son style. Deux exceptions se constatent 

"') REUSENS, op. Cit. P. 133-134 opine pour la negative. 
'+) DuVIVIER, Recherchen nur k Hainaut ancien, p. 412: Baudouin I Pour Hasnon, 

1065; ibidem, p. p. 440 et 442: Richilde pour S. Denis en Broqueroie, 1081 et 1082; 
ibidem p. 448; Baudouin II pour S. Denis en Broqueroie, 1034; ibidem, p. 454: 
Baudouin II pour Hasnon, 1086; DuN-n-IER, Ades, no 6: 1087, Baudouin II pour 
Hasnon; DuvIVIER, Recherchen, p. 457: Baudouin II pour Hautmont: 1 aout 1088; 
DUVIVIER, Actes, no 7: Baudouin II pour Marchiennes (original): 1089; DEVILLZRS 
Charles de Ste WVaudru, t. I, p. 8, no VI: Baudouin III pour S. Denis en Broqueroie: 
1117; DovIVIER, Act es et documents anciens, 1898, p. 123: Baudouin IV pour Hannon: 
1150-1159. 

") Pour la fixation de cette date v. H. PIREu E, Quelques remarques cur la 
chronique de Gielebert de . }Ions, dans Melanges Godefroid Kurth, t. I, 1908, p. 106. 

57) ed. VA. IDERSMS'DERE, p. gill. 
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toutefois en 1198. Un acte de Philippe I comte de Namur, fils de Baudouin V, 
donne on favour de S. Pierre-au-Chateau de Namur et conserve en 
expedition originale, contient au verse un texte qu'on a appele la Relatio 
de infeodatione comitatus Namucene s_et qui est ecrit de la main meme do 
Gislebert5s). C'est un long expose historique et genealogique qui relate 
essentiellement, avec d'innombrables digressions, de quelle maniere Bau- 
douin V est devenu comte de Namur. Toutes les caracteristiques propres 
au style de Gislebert s'y retrouvent; cc texte est, en fait, tres semblable 
aux appendices places par Gislebert it la suite des actes de 1192 et de 1195 
dent it a ete question plus haut. La charte ecrite au recto de In feuille de 
parchemin est egalement de la main de Gislebert59) ; cue contient cette longue 
formule de date ä laquelle nous avons deja fait allusion et qui se retrouve 
egalement dans un autre acte de 1198 dent l'original est perdu mais dont 
on pout, aver vraisemblance, attribuer la redaction a Gislebert60). 

Il convient de se demander pourquoi celui-ci, sortant do sa quasi- 
retraite a, en 1198, redige et ecrit ces deux documents en ajoutant A Pun 
d'eux ce curieux supplement historique qu'est la Relatio. La reponse tient 
e, Is, nature memo de ces deux actes. La charte de Philippe I donne en 
faveur de S. Pierre de Namur fonde une probende decanale dans cette 
eglise, dote le chapitre de nombreux biens 'et revenus et fixe le mode 
d'olection ainsi que les prestations du doyen. C'est done un . acte d'une 
importance exceptionnelle pour cot etablissement religieux; or Gislebert 
etait coiitre (custos) de S. Pierre de Namur et il est normal qu'i1 se soit . 
interesse de träs pros a cette eglise. Il est done infiniment probable que 
1'acte de 1198 a ete redige en dehors de la chancellerie comtale - ce 
que confirme d'ailleurs aussi sa teneur -ä Saint Pierre memo et qu'on 
s'est adresse ä Gislebert pour effectuer ce travail de redaction dont il 
avait eu, jadis, la pratique. Gislebert a saisi l'occasion pour ecrire, outre 
Is, charte proprement dite, une dissertation destines ä exalter la memoirs 
de Baudouin V. 

_ L'autre acte de 1198 est donne par le comte de Flandre-Hainaut 
Baudouin VI (IX) en faveur du chapitre de Soignies. Le comte Jul cede 
tout ce qu'il possedait ä Horruesßl) pour servir ä reciter les heures de In 
Vierge et pour celebrer des messes anniversaires pour 1'äme de son pore, 
feu Is comte Baudouin V. Gislebert qui avait regu de cc dernier une prebends 
de chanoine ä Soignies62) aura certainement tenu, ä, 1a demande du chapitre, 
ä ecrire lui meine cette charte afin de pouvoir temoigner une fois de plus des 

sentiments de reconnaissance et de fidelite qu'il vouait ä son ancien maitre. 
La redaction de ces deux documents par Gislebert ne suppose done pas sa 

+s) Le texte a ete publie par Arndt ä Is. suite de son edition de la chronique de 
Gislebert. M. G. H. SS. t. äX1, pp. 610-611. 

+') WALRAET, Ades de Philippe I comic de Namur, 1949, no 2, p. 118. 
'I) Dm-DES, Ades, no 127. Cf. supra n. 47. 

Belgique, pros. de Hainaut, arr. jud. de Mons, canton jud. de Soignies. 
"i) GISLEBERT, Chronique, p. 230 et p. 331. 
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rentree dans la; chancellerie, puisque tous deux ont ete etablis en dehors 
de celle-ci. A 1'exception de ces deux actes de 1198, Gislebert n'a 
plus, sitöt apres la wort de Baudouin V, redige aucun document diplo. 
matique. Aussi les caracteristiques redactionnelles qui lui sont propres 
ne so retrouvent-elles plus dans aucune charte posterieure ä de- 
cembre 1195. - Nous ne pouvons done pas admettre que Gislebert soit 
reste chancelier en Hainaut et dans le comte de Namur sous Philippe le 
Noble comme on l'a pretendu63). Il est vrai que, dans un acte de ce prince, 
date du 7 decembre 1209 et destine ä l'abbaye de 111archiennes64), il apparait 
parmi les temoins avec le titre de anotaireo. Mais cot exemple unique n'est 
que le rappel d'une situation anterieure et ne saurait prevaloir Bur le fait 
que dans 29 actes donnes entre 1169 et 1192 Gislebert est appele 19 foil 
chancelier ou notaire, tandis que dans 87 chartes delivrees eutre 1193 
et 1224 ces titres ne lui sont jamais donnes, sauf une seule fois dans 1'acte 
precite du 7 decembre 1209. 

En terminant cette etude dent les lacunes ne noun echappent pas, 
nous pensons qu'elle est susceptible d'apporter un element de solution 
A. la controverse toujours ouverte Bur la nature du Chronicon Hanoniense 
et la maniere dont it a ete redige6'). 

Durant un quart de siecle au moins Gislebert a ecrit de nombreuses 
chartes dans IS, chancellerie de Baudouin V. Le style de sa chronique s'en 
est ressenti: la presence d'elements formulaires, le retour constant de 
certain mots et de certains membres de phrases, des enumerations de 
noms et des exposes genealogiques en temoignent sans equivoque86). 
Gislebert qui abandonne ses fonctions ä la chancellerie en decembre 1195 
et qui ecrit sa chronique dans le tours de l'annee 1196 use d'un style qui 
est propre aux bureaux dans lesquels il a longtemps travaille; d'oü une 
evidente monotone et des repetition innombrables. Des expressions 
comme sepedictus (on sepenominatus) comes, in eodem anno, in diebus illis, 
tempore illo, sciendum est autem, satis igitur patet quod..., encore que 
banales, reviennent des centaines de fois sous sa plume. 

On a peine h croire qu'il n'aurait pas corrige ces defauts s'il avait voulu 
faire de son ceuvre une edition definitive, polie cad unguemu et destinee 
ä IS, publication. C'est pourquoi nous pensons, avec Arndt et H. Pirenne, 
que IS, chronique est une redaction provisoire ecrite assez hä, tivement, en un 
laps de temps assez court et aver les caracteristiques redactionnelles du 

") WABEAET, op. Cit., p. 88. 
N) Archiv. depart. du Nord ä Lille, 10 H 146/2255. 
") AR. NDT dang M. G. H. SS. t. XXI, p. 488; Inducimur igitur ad opinionem, 

chronicon siculi in praesenli id habemus, nil esse nisi primam redaclionem ab auctore 
confectam. H. PIRENNE, op, cit. dann Melanges G. Kurth, t. I, p. 103 reprend cette 
opinion ä son compte. L. Vanderkindere Is. combat vivement, XXIV-XXV. 

- ") - ") Il faut, bien entendu, egalement tenir compte du fait que Gislebert dann an chronique fonde souvent ses affirmations sur des chartes. 11 lui arrive meme Wen fournir un resume assez etendu. Voir Chronique § 233 h 251, pp. 313-327. 
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style d'un fonctionnaire qui fut, au service du comte Baudouin V, un des 

premiers egrands commis» dont 1'histoire de nos principautes. fasse 

mention67). 

" tenons ä exprimer nos remerciements ä M. Pietresson do Saint Aubin, 
archiviste departemental du Nord A Lille qui s'est aimablement entremis pour nous 
faire obtenir des photographies et nous a facilite les recherches dens le depot commis 
j6 as garde. Mademoiselle M. Bruwier, iissistante a l'Universite de Liege, a bien voulu 
nous apporter uno aide precieuse dann la preparation do ce travail; qu'elle veuille 
croire ä nos remerciements tres sinceres. 


